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Rhume et plantes médicinales
En hiver, les virus s’installent facilement. Il peut s’ensuivre une infection grippale, voire une vraie 

grippe. Heureusement, de nombreuses plantes peuvent combattre les refroidissements. Le droguiste 

et naturopathe Peter J. Schleiss en cite cinq parmi les principales et donne des conseils pour les 

utiliser le plus efficacement possible.  � Jürg Lendenmann

« En hiver, l’organisme humain entre lui aussi 
dans une sorte d’hibernation. Il n’est donc pas 
étonnant que les bactéries et les virus aient plus 
de facilités à envahir notre corps », explique 
Peter J. Schleiss, droguiste et naturopathe. Mais 
les remèdes de la médecine naturelle permettent 
de prévenir efficacement les infections grippales 
et les vraies grippes. Le spécialiste des plantes 
présente les cinq principales plantes médicinales 
qu’il recommande pour prévenir et traiter les 
refroidissements :

Le thym
L’huile essentielle de thym (Thymus sp.) a une 
action antibactérienne et désinfectante. Elle ren-
force les défenses immunitaires et soigne les 
voies respiratoires. L’huile de thym et le thymol 
ont de fortes propriétés antibiotiques (le thymol 
est 25 fois plus efficace que le phénol). On prête 
aux polyméthoxyflavones et aux monoterpènes 
une action spasmolytique, anti-inflammatoire 
et antitussive. Le thym agit contre le rhume, la 
bronchite et les inflammations des voies respi-
ratoires supérieures. Il est souvent utilisé en ap-
plication locale, combiné à des extraits de sauge, 
contre l’inflammation des muqueuses de la 
bouche et du pharynx, ainsi que pour traiter  
des plaies bénignes. L’huile peut être utilisée 

dans le bain, en cas de bronchite et de déman-
geaisons. D’après la pharmacopée HAB1, c’est 
en teinture mère que le thym est le plus efficace, 
mais il peut aussi être pris en tisane ou sous 
forme spagyrique.

L’echinacée pourpre
C’est à sa fraction polysaccharide que sont at-
tribuées les propriétés immunostimulantes de 
l’échinacée pourpre (echinacea purpurea) ; les 
amides et les dérivés de l’acide caféique contri-
buent à l’efficacité des extraits, notamment à 
leur action antimicrobienne et anti-inflamma-
toire. D’après la pharmacopée HAB, cette plante 
est surtout efficace en teinture mère mais elle 
est aussi utilisée avec succès en tisane et sous 
forme spagyrique.

La racine de Taïga
C’est la racine séchée de l’eleutherococcus sen-
ticosus (racine de Taïga, appelé aussi buisson 
du diable ou ginseng de Sibérie) qui sert de re-
mède. Elle contient des polysaccharides, des 
lignanes et du phenypropanol, dits adapto-
gènes, qui inhibent les conséquences du stress. 
Des études pharmacologiques poussées ont 
montré que la racine de Taïga était surtout re-
commandée pour améliorer la performance in-
tellectuelle et physique générale et pour aug-
menter les défenses immunitaires.

Le plantain lancéolé
Le plantain lancéolé (Plantago lanceolata) 
contient des mucilages qui stimulent la guéri-
son des infections des muqueuses du pharynx 
et soulagent les bronches en enveloppant les  
muqueuses d’une pellicule protectrice. De plus, 
avec l’aucubin (rhinanthin), le plantain lancéolé 
contient une substance au fort pouvoir antibio-
tique sur les bactéries comme les staphylo-
coques, les méningocoques et les salmonelles.  
La médecine utilise surtout les feuilles (tisane et 
sirop antitussifs). La teinture mère de plantain 
lancéolé sert à prévenir ou à guérir.

Le cassis
Les bourgeons de cassis (ribes nigrum) recèlent 
d’importantes réserves d’énergie. C’est dans les 
tissus embryonnaires de la plante que se cachent 

les forces de vie et de croissance les plus impor-
tantes. C’est à ce stade qu’intervient la gemmo-
thérapie2. Les recherches les plus nombreuses 
sur les remèdes gemmothérapeuthiques portent 
aujourd’hui sur le macérat de bourgeons de 
cassis. Ils sont en effet riches en acides aminés, 
notamment l’arginine et la l-proline, en vita-
mine C et en dérivés de phénol, notamment  
les anthocyanes et les flavonoïdes. Toutes ces 
substances ont une action complémentaire et 
synergique. Elles augmentent l’immunité des 
vaisseaux. Le dosage peut être maintenu très 
faible, grâce à l’absorption par la muqueuse 
buccale.

Pour prévenir les refroidissements et la grippe, 
Peter Schleiss recommande à ses clients un 
spray contenant les cinq plantes médicinales  
décrites.� n
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Peter J. Schleiss, droguiste titulaire  
d’une maîtrise et naturopathe, a fondé  
la société « Drogerie im Dorfgässli AG »  
il y a 25 ans à Hünenberg.

Glossaire
1	 Pharmacopée homéopathique allemande
2	� Les remèdes gemmothérapeuthiques (du lat. gemma, 

bourgeon) viennent des tissus embryonnaires des arbres  
et arbustes.

Inflammation de la bouche et du 
pharynx : sauge, arnica, peuplier, 
myrrhe, couronne de Saint Jean, oignon, 
tormentille, fleurs de camomille,  
aigremoine eupatoire, molène.

Rhume : sureau, fleurs de tilleul, 
millefeuille, gentiane, marjolaine, 
primevère, eupatoire à feuilles de 
chanvre, gingembre, eucalyptus,  
pin de montagne.

Toux sèche irritative : lierre, 
coquelicot, fenouil, guimauve, rossolis, 
marrube, molène, inule, tussilage.

Fièvre : fleurs de tilleul, fleurs de 
sureau, reine des prés, eupatoire à  
feuilles de chanvre, verveine, quinquina, 
trèfle d’eau.

Autres plantes médicinales contre  
le refroidissement

­
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Pansement malin plutôt que prises de  
sang fréquentes

La fonction des organes excréteurs pourrait désormais être 
contrôlée sans prise de sang fréquente et pénible. Une méthode 
non invasive développée par des chercheurs de la faculté de mé-
decine de Mannheim permet de surveiller la fonction organique 
à l’aide de substances dans le sang qui sont normalement élimi-
nées ou transformées. Les chercheurs se sont par exemple ser-
vis de fructose marqué pour contrôler la fonction rénale. Après 
l’injection, les chaînes de fructose donnent une réponse optique 
aux signaux lumineux émis par le pansement intelligent. Celle-ci 
est transmise à un ordinateur qui présente les résultats sous 
forme de graphique détaillé d’évolution. L’intensité de la réponse 
à certains instants de référence renseigne sur la fonction rénale. 
Les premières études sur des fonctions organiques saines ou res-
treintes se seraient avérées largement valides. 
Source : Medical Tribune

La consommation élevée de viande favorise  
la maturité sexuelle

Les fillettes qui mangent beaucoup de viande dans l’enfance ont 
leurs règles plus tôt. L’étude à long terme s’est penchée sur les 
habitudes alimentaires de 3298 petites filles du sud-ouest de 
l’Angleterre et a révélé qu’une enfant sur deux ayant pris plus de 
huit repas de viande par semaine pendant trois ans et plus de 
douze repas de viande par semaine pendant sept ans avait déjà 
ses règles à douze ans et huit mois, contre 35 pour cent dans le 
groupe ayant mangé le moins de viande (quatre portions hebdo-
madaires). Les filles atteignent aujourd’hui leur maturité sexuelle 
plus tôt, ce qui, selon les déclarations de l’auteure de l’étude à 
FOCUS Online, les exposerait davantage au cancer du sein et des 
ovaires et aux maladies cardiaques.
Source : FOCUS Online

Cas de poliomyélite dans la Région  
européenne de l’OMS

Pour la première fois depuis 1998, des cas de polio sont à nou-
veau apparus dans la Région européenne de l’OMS. Dix-neuf des 
475 patients infectés par le virus ramené d’Inde sont décédés. 
Selon l’Institut Robert Koch à Berlin, les agents pathogènes se 
sont propagés du Tadjikistan jusqu’à la Russie, au Turkménistan 
et au Kazakhstan. La Région européenne de l’OMS s’étend jusqu’à 
la frontière de Chine.
Source : Neue Zürcher Zeitung

Invasion de punaises des lits à New York

Après l’Empire State Building, le Time Warner Center et le bureau 
du district attorney de Brooklyn, les punaises des lits ont récem-
ment envahi Niketown à Manhattan. Le géant des vêtements de 
sport a été contraint de fermer temporairement les portes de son 
magasin emblématique de cinq étages.
Source : Daily New

Demande de dépistage annuel de la dépression 
chez les diabétiques

La dépression et le diabète se favorisent mutuellement. Des 
études ont révélé que les diabétiques souffrant de dépression 
ont une espérance de vie plus faible, en raison d’une augmenta-
tion du risque de maladies vasculaires et de leurs suites. Il serait 
d’autant plus difficile, pour les diabétiques dépressifs, de parti-
ciper activement à leur traitement contre le diabète. C’est pour-
quoi un diagnostic et un traitement précoces seraient particuliè-
rement importants pour le pronostic de la maladie, selon le 
journal Ärzte Zeitung. La Deutsche Diabetes-Gesellschaft (société 
allemande de lutte contre le diabète) recommande donc un dé-
pistage annuel de la dépression. 
Source : Ärzte Zeitung
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